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Une clinique de l’exil qui peut aller loin…

« Il m’enlève du monde des humains. C’est un rapt. Il me 
déplace, me déporte, fait de moi une exilée du langage, 
nomade, errante. » 

« Il s’agissait de symboliser le meurtre de l’enfant sans 
cadavre… de faire reconnaître que cette identité est invivable 
et de demander un nouvel acte de naissance afin d’échapper à 
un destin trop mortifère. »

(Eva Thomas, Le sang des mots, Le viol du silence)



Beier K and all, Berlin



1. Favoriser des relations sûres, stables et épanouissantes entre 

les enfants et leurs parents ou protecteurs

2. Développer des aptitudes à la vie quotidienne chez les enfants 

et adolescents

3. Réduire la disponibilité et la consommation nocive d’alcool

4. Réduire l’accès aux moyens létaux

5. Promouvoir l’égalité entre les sexes

6. Changer les normes culturelles et sociales

7. Programme de dépistage des victimes et programmes de soins 

et de soutien aux victimes

Intérêt de la prévention qui est «cost-effective» en plus!

PRÉVENTION DES ABUS SEXUELS
RAPPORT OMS PRÉVENTION DE LA VIOLENCE : LES 

FAITS (2013)



ENJEUX POUR LES PROFESSIONNELS?

Les professionnels de la santé ont un rôle important à jouer dans 
l’aide aux victimes/auteurs/témoins d’agressions sexuelles et leurs 
proches, tant sur le plan médical que psycho-social, et dans la 
collecte de preuves qui seront utilisées dans les poursuites 
éventuelles engagées contre les agresseurs (protocoles et lignes 
directrices à établir et connaître pour la prise en charge des 
situations)

Différentes phases de prise en charge, nécessitant toutes une 
formation et une pratique… sur le terrain, avec des discours non 
réducteurs    

Ce qui existe réellement, ce ne sont pas des généralités, mais des 
individus, des familles, des événements, et l’expérience de la 
souffrance, de la trahison, de l’injustice, du mal etc…



Eviter de tomber dans le mal-entendu, la partialité, une idéologie 

qui amputerait le réel de sa complexité (biais cognitifs)

Développer un regard pluriel dans une approche intégrative 

permettant de mieux évaluer le sujet et de permettre une prise en 

charge multifocale, intersectorielle…

Les différentes références théoriques s’inscrivent comme 

profondément complémentaires (être civilisé, c’est distinguer, c‘est 

lutter contre l’indiscrimination… (E. Morin))

Comment tisser une histoire qui relie aux autres plutôt que de 

rester dans l’horreur qui isole : besoin de comprendre et d’être 

compris, travail de traduction et de reconstruction 



Personne victime, auteur ou témoin, c’est toujours à un être 

humain qu’on a affaire! Professionnels = acteurs engagés dans la 

non-violence et le respect de tous et pour tous

Comment «réparer» les victimes en dépassant l’acte criminel, 

restaurant leur dignité et estime d’elles-mêmes, comment se 

libérer d’une identité pétrifiée dans un trauma ou passage à 

l’acte…

Comment dépasser la condition victimaire ou le statut de 

délinquant, ce qui implique de se reconnaître dans l’Autre

Les procédures judiciaires comme support d’une vengeance 

civilisée (qui introduit le point de vue du tiers)!



Il ne faut pas confondre banalité et généralité du mal...

1 société totalement expurgée de la tentation du mal ne serait 

réalisable que par l’éradication de la liberté!

La pluralité des possibles reste (y compris en prison…), libre 

arbitre et imprédictibilité de l’action humaine… Dans une écologie 

de l’action il faut s’attendre à de l’inattendu… 

Comment ne pas désespérer face à cette lutte sans fin ? Prendre 

une logique de l’espérance, croire en la résilience et l’humanité, et 

à un certain engagement…



BON COLLOQUE!


